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Sale, vieille, grosse, conne
et quoi encore?
LIVRES Deux ouvrages belges racontent la longue histoire de l'injure sexiste

•. Pisseuse, grognasse,
traînée, morue, salope.
•. Les insultes aux femmes
existent depuis la nuit
des temps.
•. Dialoguistes et rappeurs
vont devoir user de créativité,

P arrois, on a mal pour cIL". ElL",
oui. les hommes. Mal pour Bau-
delaire, ce génie, qoi disait de

Georg!' Sand qu·cll •• avait «dans !l'.~
idées morale"" ICI miimt' profclllde/,,' de
jugement et la méml' dé/imte .••/!' de sen-
timmt .•que le" mnciage ••et lesfilles en-
tretelll/e," " Mal pour Gainsbourg - oh,
c'est douloureux. ça - quand il balance à
Catherine Ringer, sur son passé hard-
core: « Vousn'éte. qu'une pute. une sa-
lope, une ~'raie d,;glllmlasse », lao ans
entre les delL'<,sensiblement le même
esprit.

Mais la plupart du temps, on souffre
avec elles. Elles. les femmes. Les politi-
ciennes Dominique Voynet (<< Th-e ton
slip, ,.alope!» au Salon de l'agricul-
ture), Ségolêne Royal (" La prùiden-
tielle n'est pus UII concour.<de beauté ".
by MélenL'hon), même Maggie That-
cher, allez (. Qu'est·ce qu'elle l'eut de
pitt", la ménagère? Mes couilles sur un
plateau? », légendaire tirade Chira-
quienne, en 1988 à Bru.,<ellcs, en plein
sommet européen) ... Mais aussi, d'An-
got à Nabilla et de Duras à Rihanna.
avec les éerivaines, les actrices, les réali-
satrices, les plasticiennes, les photo-
grapbes, les cbanteuses et toutes les
autres qui, quittant la place qui leur a
été assignée, se prennent dans la face de
violentes éjaculations verbales: salope
(au sommet du podium depuis des dé-
cennies, lire ci-contre), radasse, vieille

Le top 3 des insultes
sexistes .u ciném.
Le rap, trop facile. Attaquons-nous
à trois films cultes.
1, Couina Royale (2006): « The job
is done. The bitch is dead JI «( Le
boulot est fait, la chienne est
morte »). Quand James Bondi

pute, mal baisée, chienne, garce, bitch ...
L'insulte aux femmes. on pourrait lui

remonter la ficelle du string jusqu'à la
Préhistoire. Mais Sylvie Lausberg a pré~
féré démarrer au XVII' , parce qu'elle est
historienne et qu'elle préfere partir de
tmees écrites. «.J'ai besclin .le me"
source", explique rauteure de Toutes' Iles
salopes! Injures ,,",mel/es. ce qu'el/ ••
di"ent <lefWU.' (Silo). Démarrer de fAn-
tiquité, j'aurai" pu mais ce qui m'inté·
ressait. c'e~'fce moment charnière entr/'
l:Andell Régime et IIOS sadéfis mo-
demes al'ddentalco; qui démulm! direc-
temecnt de" Lumii'us, au XVIIl'. J'ai
pr';" le moment jll,~te avant, "

Même dans la fiction,
on a une responsabilité
quand on est un artisle.
un chanteur. ullécrivain

A travers l'histoire de figures fémi-
nines historiques et contemporaines,
dIe démontre done que, pendant plus
de trois siffles, en fait, rien n'a change:
l'insulte se,,"uelle surgit quand la femme
quitte sa plaee. Des centaines et des
centaines d'années, jlliiqu'à ce qu'un
truc se passe. « C'est œtte déunnie qui (1

modifié la clanne, poursuit Sylvie Lans-
berg. Les modes de riposte ont changé
pur la récurren/'e du ailàires (DSK.
Trump, Weinstecin...) d'une part. et
grlÎce aux h.omose.l'l(Clle.~d'antre part.
Pt/rte qu'elles ont IW rappl"'! Ù la ,,",XlW-

liti qui se pa,."" .le., hommes, el/e., sont
.,artie" de cette lls"igllatùm, cette fuusse
iclà dl' la l'amplimentariti IwturaUste,
etc. et se sant misr.~ci pa .•tecrsur le ",eb
des tuta" pour apprendre ... à répliquer.
Saudain.lu honte et le rù/ir:uü changent
de camp, »

Mais c'est quoi la traduction mascu-
line de «grosse pouf» ou «petite pis-
seuse .• ? Elles rétorquent quoi, les

Daniel Craig informe M de la mort
de Vespellynd, qui l'a trahi mais
qu'i1 a aimée comme personne. Une
réplique présente dans le roman
d'origine, Pierce Brosnan, Roger
Moore et Sean Connery ont fait
aussi bien. Comme ce dernier, dans
Opérafion Tonnerre, rencontrant
Domino pour la première fois:

femmes? Et puis d'almrd, est-ce qu'il
faut \'raiment rétorquer? «A partir du
moment où l'insulte .w:.TÎsteCBtlù!e aU

déplacement (de statut, de pout'oir, de
se.rualité), comme les Iwmme" sont par-
tout chez Cll..t', ('a nefcJ/lctlcmne pas dUlls
l'autre se1ls. Le" ftmme" /l'ont IIlU'une

raison de les il/sulta: "
A ccu"" (et celles!) qui trouverai eut

qu'elles exagèrent, qu 'clles en font trop,
qu'on va où. là, avec cette n'llIvelle
guerre des sexes. Laurence Rusier, prof
de linguistique, tl'analysl' du discours et

de didactique i\ l'ULB (1) et auteure de
De l'in,mlte... CIl!.I' tèmmes (I80'), ré-
pond: "Oui, 011 prend de la place.
Trnp ?.Je ne pl!1lSepas. Eu tout ras, uue
pluee que, jusque-là. on ncwait pas osé
prend". lI!ais certainement pas relie

d'autrui. Il yu IIlle ('om'ergellcr, une su-
perposition de. combats, Se hatft'c pOlir
le..,jèmmcs n'empêche pa., de ,~f battre
pour le" migrant." rolltrr Trllmp, cie.
Mais que 1,,· hommes se rassurent, (/Il

sait très bienfaire lu part des choses et
mmprend/'e l'humour et la ral'Ïcature. "

Laurence Rosier - qui scsi déjà en-
tendue traiter de ~ linguiste ratée
presqw' minopausù» et d'" intel/er-
tueUe ~térih' », on lui a mènlC envllyé un
"poil aU'l' ovuir,,,.» dans une discus·
sion sur l'écriture inclusive - a inventé
un mot: polémoquer. «Su r internet.
tout t'st toumi en dérision. C'eJitdrôle.
ça démarre au quart cil' tou/'. MuiJi cie
temps fil temp,'. quelqu'un dit stop et
tout le mancie s'interroge. Cette alito-ITi~
tique, c'est le côtifabuleu,,' des l'iseau,!'
,<acil/!t.l",Par r.remple, on a dit stop el
l'efte terrible puh de Robert Ménard
pour le TGV où III/l'fille e.•t utfachà sur
lu mil". Une jCllue femme e.,t marie
rommeça, ily a peu ettTlciment. ('"n'est
pu,. de rhumcrllr, c'est de l'indécence. "
Sylvie Laosherg perue pareil: «L'In-

{(J'admirais votre forme, La plupart
des filles ne font que barboter. Vous
nagez comme un homme. »
2. Las tontons Flingullurs (1963) :
« Touche pas au grisbi, salope 1})
Quand la jeune fille saoule dé-
barque dans la cuisine el fait mine
de se mêler des histoires de gros
sous de Francis Blanche, lino Ven-

suite e"t le début. La vialenee verbale lé-

gitime la violence ph.vsique cuv<l's les
femmes. »

Oui mais quand c'cst fictionncl. c'est
moins grave, non? Quand c'cst pas dans
la rue mais chez Orelsan, Tarantino.
M"tière. Rabelais, Sardou, James Bond
ou J••an-Claude Dusse? Quand c'est
dans Les Valswse,,? Ou Autant en em-
port/' le l'ent? «Le., un ivers jillltasmu-
tiques peur'enf être partagés, reprend
t'historicnne. Du l'OUp,on a au.s~·i line
respm'.j(cbilité qua",1 'ln e.,t ml artiste,
un c·hal/teur. UI1ierh'uitl. Mais atten-
tiOll, chez Sade par ~'cmple, la dime"·
siOl' fietlrJTInel/t'. r.l'l1cerhée, cie jmtÏ.'·
sance. touche il quelque chille qui est de
I{>rclre de la pen.,ée philosophique.
Quand Dam"" éerit: ".Jep"urra is t'ig"r-
ger. te wir te vicier cietlln .sang,jinir mes
jou rs en prison sans jamais regretter
m" actes", c'est plafemCllt premier ele-
gré. La littérature est wu tra!lspositi<m
et transposer dans i"ùritul'l', l'e Il "estpa"
à la ptJ11ie du premier venu, »

Et vlan dans les dcnts des rappeurs,
des dialoguistes, des romanciers sans
imagination. Un conseil? Si, quand ils
auront chassé de leur vocabulaire toutes
les insultes sexistes, racistes, homo-
phobes et transphobes, il ne leur reste
ricn il sc mettre sous le clavier, qu'ils
aillent surfer sur le blog Insultese,,"y-
cool. Un florilège de jurons approuvés
100 % non discriminants. Et pourtant
joyeusement trash, grossiers, inconve-
'n~nts, déplacés, scatos, vulgaires et of~
fensants, Comme «fesses d'hl/itre " oU
«jus de p"uhdle ». Haddock doit être
abonné,.

JULIE HUON

(1) laUfl!nC€ Rosier .est commlss.aire de

l'exposition Ii Sa~ope et autres. fioms d'oisell€s H

qui il tourne de Bru~elle'Sâ P,HJSen 2015 et 2016,

et devriilit fe'u'enlr en 2018

tura, Bernard Blier et Jean Lefebvre.
3. L'exorciste (1973) : « Ta mère
suce des queues en enfer, Korras,
excrément sans foi » (( Your mother
sucks coch in hell, Karras, you faith-
Jess slime »). Quand la petite Regan,
12 ans, possédée par le démon,
lévite, vomit tout vert et résiste aux
pères Karras et Merrin,
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Poésie de rue
En 2016, l'INED (Institut national
d'études démographiques) a réper-
torié 1.600 injures adressées â des
femmes de 15 à 75 ans en France,
par des inconnus, masculins dans
75 % des cas. Voici les c.inq qui ont
la cote dans la rue.
1. Salope: la favorite (24 % des
plus utilisées). Composée des mots
le sale JI et « huppe» (petit oiseau
qui enduit son nid d'excréments
d'animaux), [a salope est donc deux
focs sale.
2. Pute: 24 % des 15·29 ans contre
7 % des plus de 60 ans. Une figure,
note ['Ined, qu i «stigmatise le désir
féminin et l'oppose à ('image my-
thique de fa femme vertueuse. })
3. Sale; on fait suivre de ce qu'on
veut. Généralement d'une référence
11 l'origine ou .il la religion (42 % des
cas) ou du mot C! pute Je) dans 39 %
des cas.
4. Conna55e: symbole du sexisme
ordinaire, celui qui« dénigre J'intelli-
gence des femmes ». Tout âge
confondu.
5. Vieille: l'insulte chouchou des
mineurs. S'accorde allee les précé-
dentes et les variantes ( conne,
merde, peau ... », etc.
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